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Quand, et comment, les enfants apprennent-ils que les verbes modaux comme pouvoir et devoir expriment

différentes « forces », possibilité et nécessité ? À partir d’une étude de corpus des productions de jeunes enfants

en anglais, complétée par des expériences comportementales, je montrerai que les enfants maîtrisent les modaux

de possibilité comme can ou might très tôt : ils les utilisent fréquemment, de manière productive (avec et sans la

négation), et de manière similaire à l’adulte. Au contraire, ils ont des difficultés avec les modaux de nécessité

comme must ou have to : ils les emploient plus rarement, et surtout, ne les utilisent pas de manière similaire à

l’adulte. Quelle est la source de ces difficultés avec les modaux de nécessité ? Le cœur du problème, sur lequel je

me concentrerai, est que nécessaire implique possible. Cela crée un « problème de l’inclusion » (« subset

problem ») : si l’enfant fait l’hypothèse qu’un modal comme devoir/have to veut dire possible, il n’aura pas de

preuve directe que son hypothèse est fausse. Il existe une solution logique à ce genre de problème : que les

enfants utilisent les environnements incluant la négation, qui inversent les relations d’implications. Je montrerai

que cette solution ne fonctionne pas, mais que l’enfant peut utiliser des informations du contexte conversationnel

pour apprendre la force des modaux.
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